
                             
 

                    
 

 
 

Pas un seul élève exclu de l’École ! 
 
Le jour de la rentrée en Essonne, 900 élèves n’avaient pas d’affectation dans la filière de leur 
choix. Depuis, des familles se sont vu imposer un recours au privé, un changement 
d’orientation, un redoublement ou l’apprentissage. 
Et malgré ces pressions, un mois après la rentrée, des centaines d’élèves ne sont toujours pas 
affectés.  
 
Les fermetures de formations, particulièrement en tertiaire, organisées depuis des années, 
entrainent un manque de places dans les lycées professionnels. Face à cette situation, le 
rectorat et la DSDEN annoncent miser sur « une meilleure mutualisation des capacités 
d’accueil en apprentissage ». Cette volonté de transférer la formation professionnelle aux 
entreprises ne préfigure-t-elle pas la réforme annoncée par le Président Macron ?  
 
Nos élèves n’ont pas besoin de plus d’entreprise, mais de plus d’école !  
 
Dans ces conditions, les organisations de parents d’élèves FCPE et CAPE 91 et les organisations 
syndicales CGT éducation, FNEC FP-FO, FSU, SGEN-CFDT, SE-UNSA, ont envoyé au directeur 
académique de l’Essonne une demande d’audience pour porter les revendications suivantes : 
 

- L'ouverture de classes en fonction des vœux des élèves qui doit s’accompagner d’une 
augmentation de la DGH et du budget des lycées concernés. 

- La réouverture des sections professionnelles qui ont été fermées ces dernières 
années. 

- Des créations de postes de titulaires, enseignants et non enseignants, à hauteur des 
besoins. 

- L’arrêt des contre-réformes qui démantèlent le lycée général, technologique et 
professionnel. 

- La construction de lycées à taille humaine dans les bassins en tension. 


